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MITTEILUNGEN DER SCHWEIZERISCHEN ENTOMOLOGISCHEN GESELLSCHAFT
BULLETIN DE LA SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE SUISSE

58, 263-274, 1985

Aspects de la répartition des peuplements d'arthropodes dans les

couronnes de Pinus mugo Turra

Yves Basset1
Institut de Zoologie, Université de Neuchâtel, CH-2000 Neuchâtel

Aspects ofthe distribution ofarthropod populations in the crowns ofPinus mugo Turra - The arthropod fauna
of the crowns oïPinus mugo was studied and the constituent species considered in numerous guilds. One group
comprises species principally found in the crowns of both live and dead pines, a second group is found principally

only in the crowns of live pines and the third group is found principally on living trees only in a certain
physiological state. The species diversity and density of arthropods were higher and sap suckers more abundant
on the crowns of pines in a poor physiological condition. Information about the stratification and phenology
of the fauna in the crown are also given.

Dans une étude zoocénotique, accomplie en 1983, les différentes espèces
d'arthropodes de Pinus mugo Turra de tourbières du Haut-Jura neuchàtelois et leur
distribution sur les arbres furent analysées. Les résultats faunistiques sont publiés dans un
autre Bulletin (Basset, 1985b). Le présent travail traite les différentes guildes des

arthropodes (voir plus bas) de la couronne de P. mugo et leur dépendance de l'état
physiologique (EPH) de l'arbre. Dans un autre article, nous tenterons de même d'étudier
la répartition des zoocénoses sur les troncs de pins et sous leurs écorces.

MATERIEL ET METHODES

Lors de la saison de végétation 1983 les arthropodes de différents Pinus mugo
Turra de tourbières neuchâteloises ont été collectés à l'aide de techniques de piégeage
ponctuelles ou continues (Basset 1985 a). L'essentiel des captures a été réalisé dans la
Tourbière du Cachot (Vallée de la Brévine, NE, 541/206,1050 m).

Les terrains d'étude ont succintement été présentés dans un autre article, de
même qu'un catalogue faunistique établit pour P. mugo (Basset 1985b). Dans ce
même catalogue, les espèces recensées ont été caractérisées par leur appartenances à

une guilde et à un milieu, lui-même définit par un sous-écosystème (couronne, tronc,
milieu sous-cortical) et un état physiologique de l'arbre (EPH: bon, intermédiaire,
mauvais ou mort) ou un degré de décomposition (Basset 1985b).

Les taxons capturés ont été répartis en un système de guildes, proposé par Mo-
ran & Southwood (1982) pour l'étude des organismes dendrobies. La terminologie
française a été adaptée d'après Dajoz (1980):

Défoliateurs: nous y avons inclus les phytophages, mineurs de feuilles et les insectes
se nourissant aux dépens des organes reproducteurs. Cette guilde est surtout représen-
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tèe dans notre cas par des Symphytes, Coléoptères ou Lépidoptères qui ne montrent
généralement pas une grande sensiblité vis-à-vis de l'état physiologique du pin.

Suceurs de sève: ceux-ci sont représentés par des Homoptères et notamment des
Lachnidae. Ils sont plus sensibles à l'EPH de l'arbre que les défoliateurs.

Frondicoles: ils se nourissent de la végétation epiphyte (algues, lichens). Il s'agit avant
tout de Psocoptères, ne montrant que peu de préférences pour un EPH donné.

Saprophytes
Corticoles et xylophages: ils se nourissent du phloème ou du xylème.

Mycétophages: ils sont surtout présents dans les milieux sous-corticaux très décomposés

ou dans les couronnes de pins morts.

Prédateurs: dans la couronne, il s'agit avant tout de Brachycères et d'Hétéroptères.

Parasitoides: cette guilde est vide dans notre cas car nous n'avons pas eu la possibilité
de déterminer ou de faire déterminer les Hyménoptères et Diptères parasites qui ont
été récoltés.

«Touristes»: il s'agit d'espèces qui ne montrent pas une association durable avec la
plante mais plutôt une attraction temporaire. Leur statut vis-à-vis du pin est souvent
mal défini, les informations disponibles dans la littérature étant réduites. Les Diptères
sont majoritaires dans cette guilde. Les stades larvaires sont souvent liés au pin alors

que les imagos fréquentent la couronne ou le tronc sans qu'il soit possible de préciser
s'ils viennent s'y alimenter. Il est probable que nombre de ces espèces recherchent la

couronne pour y trouver un abri ou se soustraire aux prédateurs extérieurs.

RESULTATS ET DISCUSSION

Les prédateurs et les touristes sont des guildes importantes en nombre d'espèces
sur P. mugo (fig. 1). Les proies des prédateurs sont assurées par les représentants des
autres guildes inféodées au pin ou par des immigrations temporaires (touristes). La re-

COURONNE

DEFOLIATEURS ¦ MYCETOPHAC1

n sp. 1 sp.
SUCEURS de se1

19 sp. FD PREDATEURC

\-S sp.
FROKDICOLES LCCC- TOURISTES
12 sp. 77 51* sp.
SAPROPHYTES

5 sp.
XYLOPHAGES TOTAL 172 :

Fig. 1: Répartition des guildes dans la couronne de Pinus mugo. % du nombre total d'espèces capturées.
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lative pauvreté des zoocénoses sur Pinus mugo (Basset 1985 b) est attestée notamment
par le faible nombre de défoliateurs ou de suceurs de sève.

Les synusies

En ce qui concerne les synusies des branches ou des aiguilles, on se référera
utilement à nos précédents travaux (Basset 1984, 1985 b).

A propos des synusies des organes reproducteurs, bien que ne disposant que de
résultats très fragmentaires il nous paraît intéressant néanmoins de les signaler. Aucune

espèce réellement conobionte (Roques 1977) n'a en particulier été trouvée (tabi. 1

Toutes ces espèces ne montrent généralement que peu de préférences pour un EPH
donné de l'arbre.

Tableau 1 : Synusies des organes reproducteurs de Pinus mugo.

TAXON ORDRE ET FAMILLE GUILDE

COI 1ES cf

Aelothrips sp. Thys. Aelothripidae Prédateur

Oxythrips ajugae Uzel Thys. Thripidae Défoliateur

Oxythrips bicolor Reuter Thys. Thripidae Defoliateur

Oxythrips tatricus Pelikan Thys. Thripidae Défoliateur

Anthonomus varians Paykull Col. Curculionidae Défoliateur

Melanochaeta sp. Dipt. Chloropidae Défoliateur

Theridium varians Hahn Ar. Theridiidae Prédateur

Acariens Rôles variés

CONI :s

Gastrodes grossipes De Geer Het. Lygaeidae Suceur de sève

Pitedia pinicola Mulsant Ss Rey Ilet. Pentatomidae Suceur de sève

Scatopsciara sp. Dipt. Sciaridae Touriste

Forcipomya picea Winnertz Dipt. Ceratopogonidae Touriste

Bicellaria intermedia Lundbeck Dipt. Empididae Prédateur

Chrysotus gramineus Fallen Dipt. Dolichopodidae Prédateur

Les espèces ubiquistes, indifférentes et préférentes

En considérant la répartition de chacun des taxons capturés par rapport à l'EPH
général du pin, il nous a été possible de mettre en évidence trois catégories d'espèces:

Les espèces ubiquistes

Celles-ci fréquentent les couronnes de pins vivants comme morts, apparemment sans
préférences. Il s'agit avant tout de prédateurs (Dolichopodidae, Empididae, Aranéidés)

et de touristes, moins directement liés à la plante-hôte.
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Concernant le milieu «couronne de pin mort» il est à noter que celui-ci se distingue

des couronnes de pins vivants notamment par les points suivants:

- Les captures relatives de xylophages augmentent dans la couronne des pins morts,
principalement du fait de l'installation de Scolytidae (ex. Pityogenes bistridentatus
Eichhoff) qui exploitent l'écorce fine des branches. Exemple: Captures à la trappe malaise

dans la couronne durant 1983:
Pin sain: xylophages 1,5% des captures totales, ces dernières représentant 444 individus.

Pin mort: xylophages 23% des captures totales (268 individus).
- Outre les xylophages, ce milieux est essentiellement fréquenté par des prédateurs et
des touristes, parmi lesquels il convient de signaler de nombreux Mycetophilidae.
- La diversité spécifique d'un tel milieu baisse par rapport à la couronne des pins
vivants. En effet reprenant par exemple les résultats précédents nous obtenons un indice
de diversité de Simpson (Legendre & Legendre 1979) de 0,912 (268 captures, 58 sp.)

pour le pint mort contre un indice de 0,936 (444 captures,74 sp.) pour le pin vivant.

Les espèces indifférentes

Ces espèces préfèrent très nettement les couronnes de pins vivants, mais ne
montrent aucune préférence pour un quelconque EPH. Il s'agit presque toujours, outre

d'autres prédateurs et touristes, de défoliateurs ou de frondicoles.

Les espèces préférentes

Elles montrent une localisation préférentielle soit dans les couronnes de pins en
bonne santé soit dans les couronnes d'arbres à vitalité réduite. Il s'agit avant tout de

suceurs de sève, probablement sensibles aux changements de pression de sève

accompagnant la détérioration de l'EPH de l'arbre. Les défoliateurs sont par contre plus
sensibles à la qualité des aiguilles dont la modification est plus progressive. Il nous paraît
utile d'indiquer la liste de ces espèces que nous pensons être préférentes (tabi. 2).

La zoocénose et l'état physiologique du pin

La dégradation de l'EPH du pin n'amène que peu de changements dans la
composition spécifique des différents milieux. Par contre, la composition numérique des

espèces présentes et leur rapport change nettement, les couronnes de pins en mauvais
état étant envahies par les suceurs de sève. Ainsi sur les pins à vitalité réduite on remarquera

les points suivants en comparant le nombre d'individus capturés (fig. 2).

- Il y a un peu moins de défoliateurs.

- Il y a très nettement plus de suceurs de sève, que ce soit par rapport à l'ensemble
des captures ou en nombre absolu par m2 de surface foliaire.

- Il y a un peu plus de frondicoles.

- Par contre le rapport des touristes ou des prédateurs reste grossièrement le même.
La diversité spécifique des couronnes de pins à vitalité réduite semble être plus

élevée que celle des couronnes de pins sains. Ainsi par exemple, reprenant l'indice de
Simpson pour le calcul de cette diversité et en l'appliquant aux récoltes obtenues à la

trappe malaise en 1983, nous obtenons un indice D=0,959 (182 captures, 59 sp.) dans
le cas d'un pin en mauvais état contre D=0,936 (444 captures, 74 sp.) pour un pin sain.
Ceci pourrait provenir de la coexistence dans la couronne à vitalité réduite de parties
encore tout à fait saines et de zones plus atteintes, ce qui créerait une plus grande diversité

de microhabitats. De plus la densité des arthropodes semble également augmenter
dans les couronnes de pins en mauvais état (fig. 3).
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Tableau 2: Espèces préférentes pour un état physiologique donné de Pinus mugo.

TAXON ORDRE ET FAMILLE GUILDE

COURONNES DE PINS SAINS

Cacopsylla melanoneura Forster Hom. Psyllidae Suceur de sève

Cacopsylla pulchra Zetterstedt Hom. Psyllidae Suceur de sève

Cinara pinea Mordvilko Hom. Lachnidae Suceur de sève

Eulachnus brevipilosus Borner Hom. Lachnidae Suceur de sève

Schizolachnus pineti Fabricius Hom. Lachnidae Suceur de sève

Camptozygum aequale Villars Het. Miridae Suceur de sève

Exolygus punctatus Zetterstedt Het. Miridae Prédateur

Phytocoris pini Kirschbaum Het. Miridae Prédateur

Ampedus nigrinus Herbst Col. Elateridae Touriste
Anthonomus varians Paykull Col. Curculionidae Défoliateur
Teleiodes proximella HB. Lep. Gelechiidae Touriste

Panorpa hybrida Machlan Mecopt. Panorpidae Prédateur

Neodiprion sertifer Geoffroy Hym. Diprionidae Défoliateur
Machimus rusticus Meigen Dipt Asilidae Prédateur

Medetera setiventris Thuneberg Dipt Dolichopodidae Prédateur

COURONNES DL PINS A VITALITE REDUITE

Aguriahana germari Zetterstedt Hom. Cicadellidae Suceur de sève

Cacopsylla saliceti Forster Hom. Psyllidae Suceur de sève

Eulachnus agilis Kaltenbach Hom. Lachnidae Suceur de sève

Eulachnus rileyi Williams Hom. Lachnidae Suceur de sève

Pitedia pinicola Mulsant & Rey Het. Pentatomidae Suceur de sève

Diprion similis Hartig Hym. Diprionidae Défoliateur
Panolis flammea Schiff. Lep. Noctuidae Défoliateur

Concernant la pression de sève de l'arbre il est fort probable que certains suceurs
de sève montrent une préférence pour une pression de sève générale dans la couronne
proche de l'optimum (pin sain, cf. Basset 1985b) ou au contraire des pressions de sève
s'en écartant (cf. tabi. 2) Nous nous bornerons à constater que lorsque cette pression
de sève est plus élevée que l'optimum, la fréquentation de la couronne par les Homoptères

augmente (tabi. 3).

L'influence de l'âge et celle de la végétation epiphyte

L'âge du pin

Il est à remarquer que le recouvrement d'algues epiphytes sur les aiguilles de la
couronne dépendra tout à la fois de l'âge du pin, de sa hauteur et de sa situation dans
la forêt (ensoleillement). Ceci explique que l'augmentation de la fréquentation de la
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Fig. 2: Comparaison entre les couronnes de pins sains et à vitalité réduite.
Fig. 2a: % du nombre total de captures à la trappe malaise en 1983 sur deux pins différents.
Fig. 2b: Exemple de deux prélèvements au sélecteur réalisé en août 1983. au centre de la couronne.

couronne par les frondicoles ne soit pas directement corrélée avec l'âge du pin.
Les pins âgés présentent néamoins une proportion de branches mortes plus

grande que celle des pins plus jeunes (élaguage naturel). On remarque alors sur ces pins
âgés une augmentaiton de la fréquentation des taxons dont les larves se développent
aux dépens de ces branches nécrosées: Ernobius nigrinus Sturm (Col. Anobiidae),
Magdalis duplicata Germar et Magdalis phlegmatica Herbst (Col. Curculionidae),
Pityogenes bistridentatus Eichhoff (Col. Scolytidae), parmi les plus courants (tabi. 4).

Tableau 3: Captures d'Homoptères à la trappe malaise en 1983 sur différents pins.
% du nombre total de captures pour chaque trappe. La pression de sève (moyenne de 3 mesures) a été mesurée
en septembre 83 dans la couronne, à 7 m de hauteur.

Pr es sion de

atrr.

se ve Homoptères

Pin sain 12,5 1,3
Pin à état intermédiaire 12,7 5,7

Pin à vitalité réduite 13,7 6,8
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Fig. 3: Comparaison de la densité (en nombre d'individus/m2
de surface foliaire) obtenue au sélecteur sur un pin en bonne
santé et un pin à vitalité réduite. Début août 83.
Pin sain: 2 prélèvements dans la cime; surface foliaire totale
=9,53 m2; 32 captures. Pin à vitalité réduite: 2 prélèvements
dans la cime; 1,275 m2; 54 captures.

Tableau 4: Fréquentation de la couronne de P. mugö par quelques imagos dont les larves se développent aux
dépens des branches nécrosées. % du nombre total de captures en 1983 pour chaque trappe malaise.

Etat du pin Nombre xotal de Age Ernobius Magdalis Pityogenes Total

captures (ans) nif-rinus SPP- bistriden(malaise

- I983) % % tatus %

sain 22U 8U 0,5 0,5 - 1,0

sain kkk 87 0,8 0,8 0,6 2,2

intermédiaire 335 91 0,9 0,6 1,2 2,7

mort 288 (78) 0,7 3,1 17,7 20,9

La végétation epiphyte

Dans la couronne elle se compose principalement d'algues bleues (Gloeocapsa sp.j ou
vertes (Chlorococcus sp.) sur les aiguilles et du lichen Pseudevernia furfuracea l. sur
l'écorce des branches.

Nous avons pu vérifier que, lorsque les algues epiphytes sont abondantes, la
fréquentation globale pars des taxons frondicoles augmente:

Ectobius silvestris Poda (Diet. Blattidae), Chelidurella acanthopygia Gêné

(Derm. Forficulidae), tous les Psocoptères capturés (cf. Basset 1985b) et Nemoura cine-
ra Curtis (Plecopt. Nemouridae). Puisque ces algues subsistent encore après la mort
des aiguilles la fréquentation des couronnes de pins morts par ces mêmes taxons reste
tout à fait courante.
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Une stratification des taxons frondicoles est induite dans la couronne par la
végétation epiphyte. En effet sur notre terrain d'étude principal (Tourbière du Cachot,
cf. Basset 1985b) et dans le Pino mugo-Sphagnetum, les premières branches de la
couronne sont souvent nettement plus recouvertes d'algues que celle de la cime (aiguilles
plus anciennes, moins d'ensoleillement sur les premières branches). Cette stratification

se traduit notamment par une densité plus élevée des frondicoles sur les premières
branches que dans la cime (tabi. 5)

Tableau 5: Echantillonnages au sélecteur. Différences constatées entre les premières branches (pbr) et la cime
de la couronne (août 83). Les densités sont exprimées en nombre d'individus/m2 de surface foliaire.

Pin Sain Sain Sain Vitalbe Vitalité
rédu ite réduite

Localisation pbr cime pbr cime pbr cime pbr cime pbr cime

Surface foliaire
échantillonée (m

0,8 1,63 0,11 7,9 1,68 1,52 0,82 1,67 1,88 1,89

Nombre de macroarthro-

podes capturés
151 19 1)8 13 U6 Ir 20 8 12 9

Nombre d'espèces

capturées
15 10 23 6 15 5 13 7 8 9

Densité de frondicoles 130 0 227 1,1 11,9 0 1,2 0 0,5 0

Densité de macroarthropodes
189 11,6 1*36 1,6 27,lt 2,6 2)4,1* lt,8 6,1+ M

LU ecotone

La lisière d'une forêt se signale par une densité et un nombre d'espèces accrus
par rapport au centre de cette forêt (Dajoz 1980). Les pins situés en lisière de notre
terrain d'étude à la Tourbière du Cachot n'ont pas failli à cette règle.

Les battages effectués sur ces pins et au centre du terrain ont été comparés (fig.
4). Bien que cette comparaison manque de rigueur (les surfaces foliaires échantillonées
ne sont pas identiquées pour chaque battage), il semble toutefois que la densité des

Aphidoidea, des Formicidae (d'ailleurs associés aux premiers) et des Symphyta
augmente en lisière.

Stratification de la zoocénose dans la couronne

D'une manière générale, la densité des arthropodes ainsi que le nombre d'espèces

sont nettement plus élevés sur les premières branches que dans la cime (tab. 4;

comparer aussi les densités obtenues aux figs. 2 et 3 - centre de la couronne et cime).
La fig. 5 présente un exemple de prélèvements couplés (premières branches et cime)
réalisés au sélecteur début août sur un pin sain et une autre à vitalité réduite.

Les causes de cette stratification sont multiples. Citons entre autres:

- L'ensoleillement: la cime est plus exposée à la lumière et à la chaleur durant le jour.
- La végétation epiphyte.
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d'individus/m2 de surface folaire.
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La pression de sève (dépendant notamment de la hauteur), qui induit probablement
une stratification des suceurs de sève.

L'âge et la qualité des aiguilles: les aiguilles de première année sont plus nombreuses
dans la cime.

Aelothrips sp.y

COURONNE

Phytocoris pini y

Antophagus alpestrisy

Panorpa hybrida y

licei 1 ari a intermedi a f
hyllodromia melanocephala y

ypiatypalpus difficilis

• 1 individu
I 1-5 individus

I 5-20 individus

Platypalpus boreoalpinusy

Dolichopus plumipesy

Medetera betulaey

yMedetera jaculus>20 individus

\ Medetera seti ventri s

T PREDATEURS

¥ DEFOLIATEURS

# SUCEURS DE SEVE

FRONDICOLES

Eulachnus agilis ¦"(*¦

Reuterella helvimacula

Linyphia hortensis y
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Panolis flammea (L)Ji.
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Fig. 6: Phénologie de quelques taxons fréquentant la couronne de Pinus mugo.
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Fig. 7: Répartition des guildes dans la couronne d'un pin sain, au cours des mois de mai. juillet et septembre
1983. % du nombre de captures totales à la trappe malaise durant ces mois.

Phenologies de la zoocénose et de la plante-hôte

La fig. 6 indique la phénologie des taxons les plus importants fréquentant la
couronne, en regard des périodes de pollinisation et de développement foliaire. Pour l'établir,

les captures des espèces considérées ont été cumulées toutes les deux semaines,
toutes techniques de piégeage confondues. Les défoliateurs apparaissent tôt dans la
saison, les prédateurs peu après et les suceurs de sève plus tardivement.

La fig. 7, comparant des captures à la trappe malaise, reflète également ce
phénomène. On remarquera que l'importance relative des touristes est surtout élevée tôt
ou tard dans la saison. Grâce à ces apports temporaires les prédateurs sont suceptibles
d'exploiter la couronne assez tardivement. Dès septembre, les fréquentations dans la

couronne sont d'ailleurs fortement réduites.

REMERCIEMENTS

Nous remercions vivement le Prof. W. Matthey qui a dirigé ce travail (Institut de Zoologie. Neuchâtel). le Dr.
K. Amann (Systematik und Geobotanisches Institut. Bern) et M. F. Straub (La Chaux-de-Fonds) pour leurs
déterminations de la végétation epiphyte (lichens et algues respectivement), ainsi que les nombreux spécialistes

qui nous ont aidé dans l'identification des espèces (voir Basset 1985b).

REFERENCES

Basset. Y. 1984. Contribution ä la connaissance des peuplements d'arthropodes sur Pinus Mugo Turra dans
les tourbières du Haut-Jura neuchàtelois. Travail de licence. Institut de Zoologie, Université de Neuchâtel,

201 pp.
Basset. Y. 1985 a. Comparaison de quelques méthodes de piégeage de la faune dendrobie. Bulletin Romand

d'Entomologie 3: 1-14.
Basset. Y. 1985b. Les peuplements d'arthropodes sur Pinus Mugo Turra dans les tourbières du Haul-Jura neu¬

chàtelois. Bull. Soc. neuen. Sci. nat. 108: 63-76.

273



Dajoz, R. 1980. Ecologie des Insectes forestiers. Gauthiers-Villars, Paris, 489 pp.
Legendre, P. & Legendre, L. 1979. Ecologie numérique, tl et t2. Masson, Paris, 197 pp. et 247 pp.
Moran, C.V. & Southwood, T.R.E. 1982. The guild composition ofArthropods communities in trees. J. Anim.

Ecol. 51: 289-306.
Roques, A. 1977. Etude du complexe entomologique lié aux cônes du Pin sylvestre en forêt de Fontainebleau.

Bull. Ecol. 8: 415-434.
(reçu le 19 mars 1985)

274


	Aspects de la répartition des peuplements d'arthropodes dans les couronnes de Pinus mugo Turra

